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LE TEXTE NARRATIF
Définition

Le texte narratif suppose une suite d’évènements réels ou fictifs inscrits dans une chronologie,
avec un narrateur plus au moins présent qui se distingue parfois de l’auteur et qui raconte
l’histoire. Par ailleurs, un récit comporte des personnages qui, eux aussi, peuvent devenir
narrateurs. 
Le texte narratif peut adopter plusieurs styles: classique, réaliste, fantastique, ou d’analyse
psychologique.
Un texte narratif (aussi appelé récit) est un texte qui relate une histoire, réelle ou imaginaire, et qui
met en scène des personnages qui accomplissent des actions dans un cadre donné. Il apporte des
réponses aux questions où ? (où l’histoire racontée se déroule-t-elle ?), qui ? (quels sont les
personnages qui interviennent dans l’histoire ?), quand ? (à quelle époque l’histoire racontée se
déroule-t-elle ?), quoi ? (que se passe-t-il ?).

L’auteur
L’auteur est la personne réelle qui a écrit l’histoire. Son nom n’apparaît généralement pas dans le
texte.

Le narrateur

Interne au récit : dans ce cas, le narrateur intervient dans le récit qui est conduit à la première
personne ;
Externe au récit : dans ce cas, le narrateur ne se manifeste pas dans le récit qui est conduit à la
troisième personne.

Focalisation zéro (point de vue omniscient)

Focalisation interne (point de vue interne)

Focalisation externe (point de vue externe)

Le narrateur est la “voix” qui raconte l’histoire. En général, il n’existe pas dans la réalité et résulte
d’un choix fait par l’auteur. Une même histoire peut être racontée de différentes façons. Cela
dépend du statut du narrateur qui peut être :

On appelle focalisation la place qu’occupe le narrateur par rapport aux faits décrits, le point de vue
qu’il adopte. Elle peut varier dans un même texte (Passage de la focalisation externe à la
focalisation zéro, par exemple)
On distingue trois type de focalisations:

Le narrateur peut connaître toute l'histoire et la psychologie de ses personnages. Il pénètre leurs
pensées, circule dans le temps et l’espace (il connaît le passé des personnages et sait de quoi leur
futur sera fait). On parle alors de narrateur omniscient. C'est la façon la plus habituelle de raconter
une histoire. 

Le narrateur peut se cacher derrière un personnage et considérer l'histoire à travers sa
psychologie. Il raconte ce que sait, voit et ressent ce personnage. L'exemple du roman par lettres
(roman épistolaire) est le plus complexe puisque le narrateur prend la place de chacun des
protagonistes. On parle alors d'écriture polyphonique.

Le narrateur peut aussi découvrir l'action au fur et à mesure qu'elle se déroule. Cette vision
objective et moderne date du nouveau roman. Le narrateur est un témoin objectif qui constate
sans commenter. La focalisation externe donne l’impression qu’une caméra a enregistré la scène.
En effet, cette écriture neutre est peut-être liée au fait que certains des écrivains du nouveau
roman sont aussi des cinéastes (Robbe-Grillet ou Duras entre autres). 
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Comment interpréter la focalisation dans un texte?
La focalisation externe rend le récit énigmatique et suscite la curiosité du lecteur, alors que la
focalisation interne invite à partager les pensées et les visions d’un personnage. Dans la
focalisation zéro, le narrateur semble surplomber le récit dont il maîtrise toutes les données.

Exemples:

Les personnages

Le héros, ou personnage principal, qui a une mission à accomplir (la quête) et des obstacles à
franchir ;
Les personnages secondaires, qui gênent le héros dans sa quête (les opposants) ou lui viennent
en aide  pour accomplir l’action (les adjuvants).

Les personnages sont les «acteurs» du récit, qu'ils soient héros au sens étymologique du terme
(demi-dieux) ou simples « actants » (personnages agissant). Le lecteur fait connaissance avec eux,
les découvre grâce à des portraits et, éventuel lement, s'identifie à eux à travers leurs actions, leurs
choix, leur manière de se comporter. Ils font avancer l'action, agissent sur les événements, les
subissent, y sont confrontés, les organisent, en tirent profit, les observent et les analysent.
Dans la fiction, ils sont «inventés» par les romanciers et leurs ressemblances avec des personnes
réelles sont flagrantes : état civil, comportement, antécédents. La volonté réaliste ou naturaliste de
«coller» au réel correspond à une évolution du genre romanesque.
Les personnages sont donc des êtres issus en général de l’imagination de l’auteur. Ce sont eux qui
accomplissent les actions.
On distingue :
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L’organisation du récit

Un récit complet est constitué de cinq séquences narratives. Ces séquences peuvent se combiner et
s’imbriquer pour donner lieu à des récits complexes, notamment dans le cas de récits enchâssés.

1)La situation initiale : elle correspond à un état de stabilité et présente les lieux et l’époque qui
servent de cadre à l’histoire, ainsi que les personnages, notamment le héros. Dans le récit
d’événements passés, elle est écrite à l’imparfait.
2)L’élément modificateur : c’est la première action qui met un terme à la situation initiale et
déclenche la quête du héros. Il est en général introduit par un indicateur de temps et est écrit au
passé simple.
3)Les péripéties : ce sont des actions qui s’enchaînent, actions que le héros accomplit pour franchir
les obstacles rencontrés.
4)Le dénouement : il s’agit de l’ultime action accomplie par le héros, celle qui met un terme à sa
mission.
5)La situation finale : elle présente l’état d’équilibre retrouvé après que le héros a rempli sa
mission.

Chronologie du récit

Le récit peut être postérieur aux évènements qu’il raconte. C’est le cas le plus fréquent dans le
roman traditionnel. Il est donc écrit au passé. 

Ex: “Il [Fabrice] entendit un cri sec auprès de lui: c’était deux hussards qui tombaient atteints par
des boulets.”

Stendhal, La Chartreuse de Parme, 1839
Le récit peut être simultané. Le narrateur raconte l’histoire en même temps qu’elle se déroule.

Ex: “On entend, venant par sa porte entrebâillée, la voix de A..., puis celle du cuisinier noir,
volubile et chantante.”

Robbe-Grillet, La Jalousie, 1957
La narration peut être antérieure aux évènements racontés par le narrateur. Celui-ci prévoit ce qui
va se passer (Par exemple, dans La Morte amoureuse de Théophile Gautier)..

Le temps de l’histoire:

Le temps du récit: 

On distingue l’histoire, c’est-à-dire les faits racontés (dont la durée se mesure en jours, années) et
le temps du récit ou de la narration (qui se mesure en pages et en mots). L’auteur joue sur le
rapport entre ses deux temps. 
L’histoire est composée des évènements fictifs construisant une intrigue; le récit narre ces
évènements censées s’être déroulés dans un cadre spatio-temporel précis.

- Concerne le déroulement des évènements fictifs. 
- Ressemble à celui d’une histoire réelle: comporte une chronologie et se mesure en heures, en
mois, en années, etc. 

- Concerne la manière dont les évènements sont racontés.
- Dépend des choix de la narration.
- Se mesure en nombre de lignes, de paragraphes, de pages, etc. 
- Ne suit pas forcément la chronologie.
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L’analepse: Le récit ne respecte pas l’ordre chronologique: il propose un retour en arrière
(Flash-back ou rétrospection)
La prolepse: Le récit ne respecte pas la chronologie de l’histoire: il évoque un fait futur. Il s’agit
d’une anticipation du récit sur l’histoire.

Dans un récit classique, la construction est linéaire, on suit l’évolution des évènements. Mais on
peut avoir des retours en arrière (analepse) qui permettent d’expliquer la situation présente. Le
bouleversement (distorsions) dans l’ordre des évènements a souvent été utilisé dans la littérature
policière et fantastique. Ces variations excitent la curiosité du lecteur. On distingue donc:

Rythmes du récit

Soit le temps de la narration correspond à peu près à celui de l’histoire racontée: il s’agit d’une
scène.
Soit la narration s’accélère et va plus vite que l’histoire: en ce cas, l’auteur utilise l’ellipse ou le
sommaire.
Soit enfin la narration s’interrompt (La pause) le temps d’une description, d’une digression ou
d’une intrusion de l’auteur, tandis que l’histoire continue.

On appelle le rythme du récit le rapport entre le temps de l’histoire et le temps du récit.
Tout texte littéraire se déroule suivant des rythmes très variés. au théâtre, on passe de la
stichomythie (répliques vers à vers, en général dans le cadre d’un affrontement tragique) à la
tirade; en poésie, l’accentuation des vers détermine leur musicalité. Enfin, dans le récit, l’action
peut se précipiter ou ralentir au gré de l’auteur. Quand on considère le rapport entre la durée de
l’histoire racontée et la durée du texte narratif, on détermine trois possibilités rythmiques:

1- La scène: Le temps de l’histoire et le temps du récit se superposent. Elle détaille et installe
souvent une intensité dramatique. bien qu’elle soit rattachée à l’ensemble du récit, la scène forme à
l’intérieur de celui-ci une unité de sens qui s’expliquer séparément. Elle est encadrée par deux
phrases qui l’ouvrent et la ferment nettement.
Exemple: 

“Mademoiselle de Breil était une jeune personne à peu près de mon âge.” [ouverture de la scène]
“Ici finit le roman où l’on remarquera [...] que je ne suis pas heureux dans la conclusion de mes

amours.” [Fermeture de la scène]
Jean-Jacques Rousseau, Les Confessions, 1782.

II- L’ellipse et le sommaire:
- L’ellipse: Le romancier ne mentionne pas tous les faits dans son récit. Il saute des passages qu’il
juge inutiles ou déplacés, ou il tient à laisser le lecteur en suspens. Cette technique est souvent
utilisée dans la nouvelle. On peut également parler d’ellipse quand l’auteur porte son regard d’un
personnage à l’autre sans transition.
- Le sommaire: consiste à résumer une longue période en quelques phrases à l’intérieur du roman.
Le temps du récit est donc inférieur au temps de l’histoire.

Exemple: “Alors commença pour Frédéric une existence misérable. 
Il fut le parasite de la maison.”

Flaubert, L’Education sentimentale, II, 3, 1969
III- L’arrêt de la narration (La pause): Interruption de l’intrigue pour une description ou un
discours explicatif. Pour présenter un personnage ou pour situer l’action, l’auteur utilise des
descriptions ou des portraits qui débordent largement le temps de l’histoire.
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Les formes du genre narratif
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